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CONSEIL  DES  ANCIENS. 


R A P P O RT 

F A I T - 

p a a P.  P O M P E ï, 

Au  nom  de  la  commiffion  des  Infpe&eurs  de  la  faîle  du 
Cônfcil  des  Anciens  , 

Contenant  les  éclaircijfemens  fur  le  compte  rendu  par  la 

meme  commijfion . 

Séance  du  3 brumaire  an  7. 


Représentai  du  peuple  . 

Il  eft  du  devoir  de  toute  adminiftration  de  juftifier  la  confiance 
dont  elle  a été  inveftie , par  la  publicité  de  fa  geftion. 

Votre  commiflion  des  infpe&eurs,  jaloufe  de  remplir  la  tâche  qui 
lui  étoit  d’autant  plus  rigoureufement  impofée , que  le  Corps  légiflatif 
doit  être  le  premier  à donner  l’exemple  de  l’exaâ:itude  que  chaque 
adminiftration  doit  porter  à juftifier  l’emploi  des  fonds  publics  , 6c 
pour  fe  conformer  à l’arrêté  de  ce  Confeil  , du  12  niyôfe  an  4»  s’eft 
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déjà  occupée  à régler  fon  compte  pour  faire  connoîcre  l’emploi  des 
fonds  rnis  à fa  difpofition. 

Depuis  long-temps  cette  obligation  effentielle  avoir  été  négligée, 
c’eft:  par  ce  motif  que  votre  commiffion,  quoique  compofée  en  maîo- 
rité  de  membres  dont  l’adminiftration  ne  date  que  depuis  fix  ou  trois 
mois,  a cru  devoir  faire  partir  fon  compte  d’une  époque  plus  éloi- 
gnée , celle  du  premier  vendémiaire  an  6. 

Le  compte  quelle  va  vous  préfenter  comprendra  donc  une  année 
entière  , du  premier  vendémiaire  an  6 au  premier  vendémiaire  an  7. 

La  première  partie  de  ce  compte  fixe  le  monrant  des  crédits  ouverts 
par  les  différentes  lois  qui  ont  été  rendues  pour  fournir  aux  dépenfes 
du  Confeil  pendant  le  cours  de  l’an  6.  C’eft:  le  réfultat  de  toutes  ces 
fommes  qui  établit  le  total  de  la  recette. 

La  deuxième  partie  , qui  comprend  la  dépenfe , offre  , en  autant 
de  fe&ions  & dê  chapitres  féparés  que  la  rrature  des  objets  paroîc 
l’exiger,  1°.  la  fomme  mife  à la  difpofinon.de  la  commiffion,  ou  la 
recette  fur  chaque  objet  ; 2.0.  la  dépenfe  fur  ce  même  objet  ; enfuite 
on  compare  la  dépenfe  à la  recette,  & on  énonce,  à chaque  chapitre, 
l’excédant  de  l’une  ou  de  l’autre. 

Une  pareille  méthode  a paru  à votre  commiffion  ne  devoir  laiffer 
rien  à defirer  dans  l’examen  de  ce  compte. 

Mais  comme  il  peut  y avoir  des  objets  de  dépenfe,  qui,  tels  qu’ils 
font  portés  dans  le  compte , pourraient  paraître  avoir  befoin  d’éclaircif- 
femens,  elle  s’eft  déterminée  à faire  précéder  fon  compte  imprimé  des 
obfervations  propres  à jeter  du  jour  fur  tous  les  articles  de  dépenfe  qui 
peuvent  préfenter  des  difficultés  à l’égard  de  leur  régularité  ou  de  leur  excès. 

Ce  font  ces  obfervations  que  je  vais  foumettre  au  Confeil  le  plus 
fuccin&ement  & avec  le  plus  de  précifion  qu’il  me  fera  poffible. 

\ 

Indemnité  pour  la  fupprejjîon  du  contre- fcïng. 

La  loi  du  5 frimaire  , qui  fixe  l’indemnité  due  aux  membres  du 
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Corps  légiflatif  pour  la  fupprèffion  de  la  franchife  du  contre-feing , 
après  avoir  énoncé  à l’article  II  le  montant  de  l’indemnité  de  chacun 
des  deux  Confeils  , porte , article  I V : 

« Sur  ces  deux  fouîmes  il  fera  prélevé  , par  les  infpe&eurs  des 
deux  falles  , les  frais  des  paquets  & lettres  adrefîes  aux  préfidens  des 
deux  Confeils  pour  les  Confeils  feulement  , & le  .furplus  fera  ré- 

parti individuellement  tous  les  mois  , à compter  du  premier  brumaire 
dernier , entre  les  membres  des  deux  Confeils  préfens , par  les  inf- 
peâeurs -des  deux  falles.  En  procédant  à cette  répartition,  ils  fe  con- 
formeront aux  diftances  comparées  des  différens  départemens  avec  la 
commune  où  fiége  le  Corps  légiflatif,  de  manière  cependant  que  le 
maximum  ne  foit  pas  au-dedus  de  îoofr.  par  mois  pour  les  membres 
les  plus  éloignés  du  centre  commun  , & le  minimum  au-deflous  de 
40  fr.  auflï  par  mois  pour  les  plus  rapprochés.  * 

Vos  commilTaires-infpeéteurs , chargés  de  l’exécution  de  cette  loi, 
ont  procédé  d’abord  à la  fixation  de  l’indemnité  de  leurs  collègues 
par  département , en  prenant  pour  bafe  de  leur  opération  le  maximum 
de  100  fr. , déterminé  par  la  loi  pour  les  départemens  les  plus  éloi- 
gnés , de  en  fuivanc , avec  autant  d’exa&i  tude  qu’il  étoic  poflïble  , la 
proportion  des  diftances  de  chaque  département  du  centre  commun  , 
de  manière  cependant  que  le  minimum  a été  arrêté  à fr. 

Mais  le  Confeil  fe  trouvant  bien  au-deftous  du  complet,  fur- 
tout  pendant  les  huit  premiers  mois  de  l’an  6 , la  diftribution  de 
l’indemnité  fixée  d’après  les  bafes  fus-indiquées  aux  repréfentans  du 
peuple  préfens  , jointe  aux  frais  des  lettres  & paquets  adrefles  au  pré- 
fident  du  Confeil , n’épuifoit  pas  entièrement  le  montant  de  20,000  fr, 
par  mois. 

D’après  la  lettre  exprefTe  de  la  loi,  le  furplus  de  20,000  fr.,  pré- 
lèvement fait  du  port  des  lettres  adreffées  au  président , devoît  être 
individuellement  réparti  tous  les  mois  entre  les  membres  du  Confeil 
préfens.  C’eft  ce  qui  a déterminé  vos  commiftaires  à deftiner  le  réfidu 
menfuel  des  20,000  fr.  à l’emploi  que  vous  trouverez  détaillé  dans 
le  compte:  c’étoit  le  vœu  qui  leur  avoit  été  manifefté  par  plufieurs 
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de  leurs  collègues  , & ils  croient  qu’en  fé  conformant  à la  lettre  & 
à l’efprit  de  la  loi  ils  ont  en  même  temps  rempli  les  intentions  du 
Confeil. 

Indemnité  conflitut  tonnelle. 

L’indemnité  fixée  à chaque  repréfentant  au  peuple  par  l’article  68 
de  la  conftitution  avoitété  évaluée  par  apperçu , dans  la  loi  du  22  fri- 
maire , à une  fomme  de  670  fr.  par  mois , à laquelle  on  l’avoir  réglée 
pour  le  mois  de  vendémiaire  an  6,  d’après  la  valeur  des  myriagrarnmes 
de  froment. 

Les commiffions  des  infpe&eurs  des  falles  des  deux  Confeils,  réunies, 
prirent  un  arrêté  , le  24  nivôfe  an  6,  par  lequel  le  montant  de  l’in- 
demnité conftitutionnelle  fut  fixé  à la  même  fomme  de  670  francs 
par  mois  pour  l’année  entière.  Les  mandats  ont  été  délivrés , & les 
paiemens  effectués  conformément  aux  difpofitions  dudit  arrêté. 

Il  eft  utile  de  remarquer  ici  que  la  différence  d’un  mois  à l’autre 
que  l’on  apperçoit  dans  le  compte  fur  cet  objet  de  dépenfe  , provient, 
pour  les  huit  premiers  mois,  de  la  mort  des  deux  repréfentans  Li- 
geret  & Legendre  , & de  la  fufpenfion  des  fonctions  du  citoyen 
Launoi  par  l’effet  de  la  loi  du  19  fruétidor  ; & pour  les  mois 
qui  fe  font  écoulés  après  le  renouvellement  du  Corps  légiflatif  , de 
l’entrée  fucceffive  dans  le  Confeil  des  membres  du  nouveau  tiers  : 
car  votre  commiffion  a penfé  qu’en  général  le  paiement  de  l’indem- 
nité ne  devoit  commencer  que  de  l’époque  de  la  preftation  de  fer- 
ment de  chaque  repréfentant. 

Appointemens  des  employés. 

La  dépenfe  pour  les  appointemens  des  employés  s’eft  élevée , pen- 
dant l’an  6 , à la  fomme  de  88,142  fr.  90  c. 

La  loi  du  22  frimaire  n’ayant  attribué  , pour  cet  arricle  , que 
68,602  fr.  , on  fera  fans  doute  étonné  d’un  excédant  d’environ 
20,000  fr.  dans  la  dépeafe. 
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La  commifïîon  doit  au  Confeil  l’explication  des  motifs  qui  ont 
occafionné  cette  augmentation. 

La  forn me  de  68,602  f.  fut  fixée  par  la  loi  d’après  le  nombre  des 
employés  , & l’an  perçu  des  dépenfes  réglé  en  fuite  du  rapport  fait  par 
notre  collègue  Lacuée  , le  2 thermidor  an  5.  On  projetait  à cette 
époque  une  réforme  dans  les  employés  attachés  au  Confeil , & une 
réduction  dans  les  traitemens  de  quelques-uns  d’entre  eux. 

Cette  réforme  & ces  réductions  n’ayant  pas  été  par  la  fuite  exécutées  , 
le  nombre  des  employés  , au  lieu  decre  réduit  à foixante-fept , ainfi 
que  le  portoit  le  tableau  de  notre  collègue  Lacuée,  e fi  refié  à foixante- 
feize  *,  ce  qui  a dû  nécefiairement  augmenter  le  montant  de  leur  traite- 
ment. 

A ce  premier  motif  il  faut  en  ajouter  un  fécond  , celui  de  l’augmen- 
tation de  onze  employés  au  veftiaire  ou  falle  des  coftumes  ; augmen- 
tation d’employés  qui  ne  fut  point  prévue  , ni  dans  le  rapport  fur  l’ap- 
perçu  des  dépenfes  de  l’an  6 , ni  par  la  loi  qui  en  règle  le  montant. 

Un  troifième  motif  de  cet  excédant  dans  la  dépenfe  provient  enfin  de 
ce  que,  lors  de  la  rédaélion  de  l’apperçu  des  dépenfes,  on  a oublié  de 
porter  une  fomme  nécefiaire  pour  1 habillement  des  garçons  de  falle  , 
garçons  de  bureau  , garçons  de  voitures  , cochers , ôcc. , qui  font  au 
nombre  de  quarante-neuf,  habillement  qu’on  leur  fournit  en  nature, 
& dont  la  fourniture  s’eft  élevée  , pour  l’an  6 , à 5846  fr.  3i  c. 

«Nous  devons  ici  faire  part  au  Confeil , pour  ce  qui  concerne  le  nombre 
& le  traitement  des  employés,  que  les  réformes  & les  réduéfions  arrê- 
tées en  fuite  du  rapport  fait  le  4 mefiidor  par  notre  collègue  Cornudet, 
fur  l’apperçu  des  dépenfes  pour  l’an  7,  ont  déjà  été  effectuées  ; que  par 
conféquent  il  n’y  aura  plus , pendant  l’année  courante,  de  différence 
entre  le  crédit  ouvert  pour  cet  objet  & la  dépenfe. 

Papier  d’imprejfion. 

La  dépenfe  de  ce  chapitre  s’élève  à 11,000  fr.  au-delà  de  la  fomme 
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déterminée  par  la  loi  du  22  frimaire  , où  le  papier  d’impreffi'on  n ecoit 
compris  que  pour  une  fomme  de  10,000  fr. 

Il  n’eft  guère  facile  de  déterminer , même  par  apperçu  , une  dépenfe 
de  ce  genre  , qui  dépend  entièrement  du  nombre  plus  ou  moins  con- 
sidérable d’impreflions  arrêtées  par  le  Confeil  ; ce  qu’il  n’eft  pas  poflîble 
de  calculer  d’avance  avec  une  précifion  quelconque.  Il  exiftoic  dans  les 
magafins  du  Confeil  quelques  avances  de  papier  à l’époque  où  l’on  fixoit 
l’apperçu  des  dépenfes  de  l’an  6 ; on  compta  fur  ces  avances  : mais  il 
y a apparence  que  l’on  calcula  fur  une  quantité  beaucoup  plus  confi- 
dérable  que  celle  qui  exiftoic  en  effet  ; car  la  fourniture  de  papier  a été 
faite  pendant  l’an  6 en  partie  par  adjudication  au  rabais  , à raifon  de 
8 fr.  par  rame,  & en  partie  par  foumiftion  à 6 fr.  5o  c.  par  rame  , 
prix  inférieur  au  prix  commun  des  achats. 

Il  en  exiftoic  encore  en  magafm  au  premier  vendémiaire  an  7,  papier 
fin  ou  moyen  , dix-fept  cent  trente- huit  rames. 

Entretien  annuel  des  bâtimens. 

L’infuffifance  des  fonds  affeétés  aux  dépenfes  du  Confeil  pendant 
l’an  4 & l’an  5 n’avoit  pas  permis  de  folder  entièrement  les  travaux 
de  réparations  ou  de  conftruâions  à neuf  qu’avoit  exigés  l’entretien  des 
bâtimens  ôc  du  jardin.  Il  étoit  dû,  au  commencement  de  l’an  6 , des 
femmes  affez  confidérables  pour  des  ouvrages  exécutés  les  années  pré- 
cédentes , & aéluellement  même  il  exifte  un  arriéré  fut  cet  objet.  [Jne 
partie  des  fonds  deftinés  aux  dépenfes  de  l’an  6 a été  employée  à ac- 
quitter -ce  qui  reftoit  dû  far  les  années  précédentes  ; & notamment  il 
a ete  payé  18,204  f^*  c*  fur  les  travaux  relacfts.à  l'entretien  des  bâti- 
ons. Cette  fomme  eft  comprife  dans  celle  de  46,018  fr.  97  c.  portée 
en  dépenfe  fous  ce  chapitre» 

Cette  explication  fait  difparoître  en  grande  partie  l’excès  apparent  que 
préfente  la  dépenfe. 

Il  eft  utile  d’obferver  en  outre  que , dans  la  dépenfe  relative  à 
Is, entretien  9 fçnt  comprifes  des  conftru&ions  nouvelles , telles  que  des 


croifées  fûtes  à neuf  ail  pavillon  de  l’Unité  ,8c  des  ouvrages  pouri’achâve- 
ment  du  télégraphe. 

Le  montant  de  ces  conftru&ions,  joint  à la  Comme  de  18,204  fr. 
payée  pour  l’arriéré,  diftraite  des  46,018  fr.  97  c.  portés  en  dépenfe,  il 
en  réfulte  que  l’entretien  des  bâtimens  pendant  l’an  6 n’auroitpas  même 
épuifé  les  25,ooo  fr.  affesftés  par  la  loi. 

Votre  commiffion  ne  doic  pas  cependant  dillimuler  au  Confeil  que 
le  montant  des  réparations  pour  l’entretien  des  bâtimens  s’elt  élevé  au- 
delà  de  25,ooo  fr.  5 car  il  y a des  travaux  dont  les  mémoires  n’ont  pas  été 
fournis  ou  n’ont  pas  été  arrêtés  pendant  l’an  6. 

Entretien  annuèl  du  jardin . 

Cet  article  de  dépenfe  eft  porté  dans  la  loi  du  22  frimaire  pour  une 
fomme  de  3o,ooo  fr.On  ne  confidéra'  dans  la  fixation  de  cette  Comme 
que  le  (impie  entretien  j mais  la  reftauration  8c  le  placement  de  phifîçurs 
nouveaux  vafes  & ftatnes  , les  plantations  confidérables , les  redreiïemens 
de  plulieurs  parties  , 8c  notamment  de  la  terraffe  du  bord  de  l’eau  , le  " 
placement  des  treillages , le  renouvellement  de  plufieurs  cailles  d’oran- 
gers , tout  attelle  que  l’on  ne  s’eft  pas  borné  en  l’an  6 au  (impie  en- 
tretien. 

La  dépenfe  effeétuée  pendant  le  cours  de  l’an  6 eft  de  40,377  fr. 
85  c,  ; mais  tout  n eft  pas  encore  foîdé.  Il  y a eu  des  paiemens  faits  en 
l’an  7 pour  les  travaux  exécutés  en  l’an  6 , & il  refte  encore  des  mé- 
moires à fournir,  des  états  à arrêter^ 

Au  furplus,  vous  ne  regretterez  certainement  pas,  repréfentans  du 
peuple  , une  foible  fomme  employée  à l’embelli Ifement  de  cet  établifte- 
ment  public  qui  fait  les  délices  des  habitans  de  Paris  8c  l’admiration 
des  étrangers.  C’eft  dans  ce  jardin  que  l’ouvrier  laborieux  vient  les  décadis 
chercher  un  foulagement  à fes  longs  8c  pénibles  travaux  ; c’eft  ici  que 
1 homme  de  lettres  vient  tous  les  jours  délaller  fon  efprit  fatigué  du 
travail  lilencieux  du  caoinet.  La  joie  pure  qu’un  peuple  nombreux  éprouve 
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journellementen  parcourant  toutes  les  avenues  de  ce  jardin , & en  admirant 
les  chef- d’œuvres  qui  en  font  l’ornement,  paie  avec  ufure  le  foible  excé» 
dant  de  dépenfe  employé  à cette  deftination. 

Chauffage. 

Le  compte  réglé  par  la  commiflîon  préfente  pour  le  chauffage  l’em- 
ploi  d’une  fomme  de  7,2,6 9 fr.  5oc.  \ celle  qui  avoit  été  affeétée  par  la  loi 
n’eft  que  de  3ooo  fr. 

D’abord , dans  le  rapport  fait  fur  l’apperçu  des  dépenfes  de  l’an  6 , 
on  a établi  trop  bas  la  conlommation  de  bots  à une  fomme  de  10,000  fr. 
par  an  } cet  objet  a été  porté  dans  i’apperçu  de  l’an  7 , pour  une  fomme 
de  21,000  fr.  : enfuite  on  apprécia  trop  haut  la  quantité  de  bois  reftant 
en  magafin-  à la  fin  de  l’an  5,  pour  fervir  à la  confommation  de 
l’an  6. 

La  fomme  de  799  fr. , employée  au  fciage  8c  au  ferrage  du  vieux 
bois , prouve  que  Ton  avoit  fait  un  calcul  erroné  lorfque  l’on  avoit  fait 
entrer  en  compte  le  bois  exiftant  comme  devant  fournir  les  deux  tiers 
de  l’approvifionnement» 

Ces  éclairciiTemens  fuffifent  pour  juflifier  l’excédant  de  la  dépenfe 
fur  cet  article. 

Il  reftoic  encore  en  magafin,  à la  fin  de  l’année,  fur  l’approvifîon» 
nement  de  l’an  6 , deux  cents  Itères  environ , qui  feront  partie  de  la 
confommation  de  l’an  7. 

Frais  de  cajlume. 

La  dépenfe  du  coftume  a été  faite  en  maffe  par  les  commifïîons 
des  deux  Confeils  réunies  pour  les  membres  de  l’un  & de  l’autre 
Confeil  (1). 

(1)  Votre  commiflîon  , citoyens  repréfentans  , croit  remplir  votre  vœu  , en 
entrant  dans  tous  les  détails  relatifs  aux  moyens  qui  ont  été  par  elle  employés 
pour  l’achat  des  matières  & poirr  la  confection  des  coftumes. 

La  volonté  affolue  du  Corps  légillatif  étant  que  les  membres  des  deux 
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Il  a été  fourni  aux  repréfçncans  de  l’un  Sc  de  l’autre  Confeil 
avant  le  renouvellement  de  pt-ai, rial,  dernier,  537  cofcumes  complets;' 
fa  voir , 1.82  aux  Anciens , 3 55^;|dx  Cinq  - Cents  ; aux  membres  de 
l’un  ou  de  l’autre  Coïifeü^qt^.-. en  prairial  dernier,  295;  favoir  , 
aux  Anciens,  90  , aux  Cinq  A Cents,  2o5  : total  , pour  les  deux 
Confeils , 832  ; pour  les  Anciens , 272. 

Il  faut  ajouter  aux  coftumes  des  repréfentans  du  peuple  ceux  des 
fecrétaires-rédadeurs , des  meflagers  d’Erat  & des  huiflîers  des  deux 
Confeils.  Il  refte  en  outre  en  magafin  , en  coftumes  confectionnés 
ou  en  matières  deftinées  à cette  confection,  les  objets  détaillés  dans 
le  tableau  fuivant. 

~~  ” ' r ' * ’ 

Confeils  fiégeafient  enfin  vêtus  conftitutionnefïement;  la  dignité  du  cofiume  lui- 
même  preferivant  l’emploi  de  matières  de  première  qualité  , & l’impoflibilité 
de  parvenir  fubitement  à ce  réfultat  far.s  donner  lieu  à un  renchériflemeüï 
exceff.f  dans  le  prix  , ont  déterminé  les  deux  commifïioDS  à s’adrefîer  à un 
négociant  d’une  réputation  parfaite  (le  citoyen  Décretot)  , pour  faire  l’aenat 
des  draps  Sc  cafimirs  , dans  les  fabriques  nationales  , au  compte  des  deux 
Confeils.  f 

Le  prix  de  la  commifïion  fut  convenu  à 10,000  fr.  , & les  draps  ont  été 
comptés  au  prix  de  la  fabrique  , tous  frais  de  tranfport  étant  au  compte  du 
commiflionnaire. 

Quant  aux  franges  Sc  glands , la  convention  faite  avec  le  citoyen  Efchaiïeria*x 
en  fixe  le  prix  pour  les  franges  à 88  francs  le  marc,  &.  les  cordons  à 70  francs 
le  marc. 

La  troderie  du  manteau  a été  exécutée  à Lyon,  à raifon  de  4^  francs  par 
manteau  y compris  la  matière. 


Rapport  de  Pompcï. 
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La  dépenfe  générale  du  coftume  pour  les  deux  Confeils  s’élève 
à 788,739  fr.  66  cent. 

Cette  fournie,  divifée  en  raifon  du  nombre  de  832.  coftumes  com- 
plets déjà  fournis,  & de;  10 5 auxquels  on  peut  évaluer  les  objets 
confectionnés  8c  les  autres  matières  reliant  en  magafîn  , ce  qui  fait  un 
total  de  937  coftumes  j fans  compter  ceux  des  fecrétaires- rédacteurs  » 
meffagers  d’Etat  8c  huiffiers , le  coûTt  de  chaque  coftume  revient 
à 841  fr.  77  cent,  j ce’  qui  donne,  pour  le  Confeil  des  Anciens, 
à raifon  des  272  coftumes  déjà  fournis  , & du  tiers  qui  lui  appar- 
tient des  reftans  en  magafîn  , une  fomme  de  258,420  fr.  89  cent. 

Après  avoir  fait  précéder  ces  détails  néceftaires  pour  l’intelligence 
du  compte  relatif  au  coftume,  parlons  maintenant  des  fommes  affec- 
tées par  les  differentes  lois  à cet  objet  de  dépenfe , & des  frais  qu’il 
a occafounés. 

L’article  du  coftume  fut  compris  dans  la  loi  du  22  frimaire  pour, 
87,500  fr.  pour  les  25o  membres  du  Confeil  des  Anciens.  Cette 
fomme  ayant  été  reconnue  très  - infufïifame  , une  loi  du  24  ventôfe 
autorifa  les  commiffions  des  infpeôfteurs  à prendre  fur  l’incomplet  des 
deux  Confeils  jufqu’à  concurrence  de  ce  que  les  coftumes  auroienc 
coûté.  Enfin,  une  dernière  loi  du  2 prairial  met  à la  difpofîcion  do 

la  comtnifïion  du  Confeil  des  Anciens  une  fomme  de  i5o,ooo  fr. , 

pour  fournir  à la  dépenfe  des  coftumes  qui  avoient  été  confeétionnés 
pour  les  deux  Confeils  au  delà  du  nombre • de  y5o  , prefcrit  par  la 
loi  du  22  frimaire. 

Il  y a eu  donc  une  fomme  fixe  de  207,500  fr. , réfultante  des  deux 
lois  précitées,  affeélée  à la  dépenfe  du  coftume.  Le  furplus  qu’il  au- 
rait coûté  devoir  être  pris  fur  l’incomplet.  La  dépenfe  ordonnée  par 
la  commifiion  du  Confeil  des  Anciens  fur  cet  objet  s’élève,  d’après 

le  compte,  à une  lomme  de  342,401  fr.  20  c.  Cependant,  comme 

la  partie  de  la  dépenfe  à la  charge  du  Confeil  des  Anciens , ainfî 
que  nous  l’avons  dit  ci-defTus,  n’eft  que  de  258,423  fr.  3ç  cent., 
il  s’en  fuivroit  qu’il  fe  trouverait  mal-à-propos  chargé  d’un  excédant 
de  83,977  fr.  81  c. 
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Cette  fnrcharge  apparente  diïparoîtra,  fi  l’on  confidère  que,  dans  les 
34-2,401  fr.  portés  en  dépenfe,  efl:  compris  l’emploi  des  i5o,ooo  fr., 
perrés  par  la  loi  du  2 prairial,  laquelle  fomme  , quoique  mife  à la 
djfpofition  de  la  commiffion  des  Anciens  , & retirée  en  vertu  de  fies 
mandats  , ne  devoit  pas  moins  fervir  à acquitter  pour  les  deux  tiers 
la  dépenfe  du  coftume  à la  charge  du  Confeil  des  Cinq  -Cenrs  ; ce 
qui  diminue  par  conféquenc  de  100,000  f.  la  dépenfe  des  342,402  t.  20  c. 
ordonnée  par  la  commiffion  des  Anciens. 

Nous  croyons  avoir,  par  ces  explications,  jeté  tout  le  jour  dont  un 
objet  auffi  compliqué  écoit  fufceptible.  Au  furplus  , s’il  reftoic  à quel- 
qu’un des  membres  du  Confeil  d’autres  éclàirciflemens  à defirer,  notre 
collègue  Lepaige , qui  s’eft  entièrement  occupé  de  cette  partie,  eft  en 
état  de  fatisfaire  complètement  à leurs  demandes. 

Horloge  au-  pavillon  de  V Unité. 

Il  avoir  été.  affèélé , lors  de  la  fixation  des  dépenfes  pour  l’an  6 v 
une  fomme  de  6000  fr.  pour  le  placement  de  l’horloge  au  pavillon 
de  l’Unité.  Cette  horloge  a déjà  éré  pofée  , Sc  tous  les  travaux  y 
relatifs  ont  été  terminés.  Il  n’a  été  payé  pendant  l’an  6,  fur  cet  ar- 
ticle , qu’une  fomme  de.  5ooo  fr.  ; mais  la  dépenfe  s’élève  beaucoup' 
plus  haut.  Le  crédit  de  6000  fr*.,  ouvert  en  l’an  6,  ayant  été  reconnu 
infuffifant , cet  objet  a été  porté  pour  une  fomme  égale  en  l’an  7.. 

Réparation  des  bâtimens  fous  la  falle. 

La  fimpîe  réparation  des  bâtimens  fous  là  falle  n’âuroit  pas , à beau- 
coup près , épuifé  le  crédit  de  1*2,000  f.  ouvert  par  la  loi  dit  22  fri- 
maire pour  cet  objet  ; mais  on  a cîatfé  fous  ce  chapitré  la  conltruc- 
tion  des  armoires  pour  le  Veftiaire  , dont  la  dépenfe  n’avoit  été  pré- 
vue par  aucune  loi. 

La  conftruâion  de  ces  armoires  a été  mife  à l’adjudication  au  rabais, 
& le  prix  de  l’adjudication  s’efi:  élevé  à i3,6i5  fr.  20  c. 

La-  fomme  portée  en  dépenfe  fur  ce  chapitre  eft  de  1 3,5x4  fr. 
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B c.  ; d’ou  il  réfufte  que , diftra&ion  faite  de  ce  qu’ont  coûté  lés 
armoires  j il  n’a  été  payé  pour  fimples  réparations  que  1,898  fr.  88  c. 
Tous  les  travaux  de  réparation  n’ont  pas  cependant  été  foldés  : il  refis 
encore  une  fomme  d’environ  4>°°°  dont  les  mémoires  n’ont  pas 
été  fournis.- 

Riparation  des  murs  du  jardin. 

' ,:e-y  l)  K-  : *7/  [j  l'\ï  *.  . ■ii  ; v.  • ; ; • • 

Dans  la  loi  du  22  frimaire,  an  chapitre  VIII,  des  dépendes  extra* 
ordinaires  on  porte  une  fomme  de  36, 000  fr.  pour  réparation  des 
murs  du  jardin  & piédeflaux.  Nous  plaçons  fous  ce-  chapitre  la  dé- 
penfe qu’ont  ocafionnée  ces  objets,  d'.ftraciion  faite  de  la  marbrerie 
employée  à couvrir,  les  piédeflaux,  dont  les  travaux  ayant  été  confond 
dus  avec  ceux  relatifs  aux  deux  exèdres nous  avons  cru  qu’il  étoic 
plus  natute!;&  plus  régulier  d’en  porter  la  dépenfe  fous  le  thapicre  fuivant. 

On  a- entrepris  & exécuté  en  l’an  6 beaucoup  plus  d’ouvrages  qui- 
ont  rapport  à la  réparation  des  murs,  que  ceux  que  l’on  avoir  pro- 
jetés ou  prévus  lors  de  là  fixation  de  l’apperçu  des  dépenfes  pour  l’an  6. 

Notre  collègue  Lacuée  dans  fon  rapport  du  2 thermidor  an  5 9- 
en  énonçant  Les  travaux  pour  lefquels  il  propofoit  une  fomme  de 
3o,ooo  fr. , s exprimoit  ainfv,  page  17  : 

« 8°.  3o,ooo  fr.  pour  le  rétabliflement  de  quelques  murs  de  ter- 
» raffe  du  jardin  , pour  d’autres  réparations  ou  embelliffemens  qui  font- 
» commencés.  33 

Les  travaux  qui  ont  été  exécutés  confident  dans  la  reconflruéiion 
d’un  mur  de  ter-rafle-,  la-  réparation,  ou  , pour  mieux  dire,  la  re- 
conftruction  à neuf  des  murs  & rampes  près  le  Pont-Tournant,  l’ou- 
verture ou  conlbruétion  d’un  nouvel  efcalier  à la  terraffo  du  bord  de 
l’eau  , celle  du  ma.fif  de  trente  piédeflaux  , la  pofe  de  piufseurs  bancs 
de  pierre  ôc  autres  ouvrages  de  cette  nature. 

Vous  concevez,  reptéfentans  du  peuple  , que  la  dépenfe  que  tous 
ces  objets  ont  entraînée  doit  être  bien  plus  confidérable  qu’elle  n’avoit' 
été  portée  par  apperçu  dans  la  loi  du  22  frimaire.  4 y ,000  fr.  ont  été- 
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payés  à compte  en  l’an  6;  mais  il  et  dû  encore  des  femmes  con- 
féquentes,  que  l’on  ne  pourroit  pas  évaluer,  les  mémoires  n’en  ayanc 
pas  été  entièrement  fournis. 

Votre  commilfion  croit  devoir  ici  faire  part  au  Confeil  de  la  ma- 
nière dont  cm  a procédé  à la  confection  de  ces  ouvrages. 

Les  membres  qui  compofoient  la  commiffion  des  infpeéteurs  , lorf- 
que  ces  travaux  ont  été  entrepris , étaient  dans  l’incertitude  s’ils  devoienc 
en  ordonner  l’exécution  par  la  voie  d’adjudication  au  rabais  ou  à la 
journée.  Le  mode  de  l’adjudication  étoit  plus  légal  , & ils  auroîenc 
voulu  le  fuivre  ; mais  ils  étoient  arrêtés  d’abord  par  une  difficulté » 
celle  de  pouvoir,  dans  les  réparations,  déterminer  la  quantité  & précifer 
l’étendue  du  travail.  On  manquoic  par  conféquent  de  la  bafe  eflentielle 
pour  pouvoir  ouvrir  une  adjudication. 

Une  autre  confidération  non  moins  pnifTante  entra  pour  beaucoup 
dans  leur  détermination,  c’étoit  la  perfection  de  l’ouvrage  & lafolidité 
dans  l’exécution.  Ils  penfèrent  que  chaque  partie  de  ce  fttperbe  éta- 
blifîement  devoir  par  fa  beauté  Ce  fa  folidité  répondre  à Tenfemble  & 
concourir  à en  former  le  plp?  beau  jardin  de  l’Europe.  Ils  favoienc 
qu’un  adjudicataire  qui  fait  des  travaux  qu’il  entreprend  autant  d’ob- 
jets de  fpéculation  , & qui  n’a  à coeur  que  d’en  tirer  du  profit , fe  fou-* 
ciant  fort  peu  de  la  beauté  8c  fut-tout  de  la  durée  des  ouvrages  doue 
il  efl  chargé , n’auroit  jamais  donné  aux  contractions  de  ce  jardin  la 
perfection  convenable. 

Ce  furent  ces  considérations  qui  firent  préférer  à vos  commiffaires 
de  faire  exécuter  ces  travaux  à la  journée  , mode  qui  a été  contam- 
inent fuivi  parles  commiffions  précédentes , & qui  a été  par  eux  adopté 
pour  toutes  les  contractions  du  jardin  , ainfi  que  pour  celle  du  pont 
tournant  , pour  laquelle  l’impoffibilité  de  déterminer  la  fouille  de  terre 
qui  devoir  précéder  les  fondemens  du  pont  étoit  un  obtacie  à l’exé- 
cution par  voie  d’adjudication , ainfi  qu’il  réfuite  de  l’arrêté  pris  à cet 
égard  par  la  commiffion  des  infpeCleurs  le  a 5 germinal. 

La  voie  de  l’adjudication  au  rabais  auroit  pré'femé  peut-être  plus 
d’économie  -,  mais  ce  n’auroit  été  que  l’économie  du  moment.  Dans 
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les  bâtimens  publics  , on  doit  bâtir  pour  les  fiècles  à venir-,  & vous 
fentez  , reptéfentans  du  peuple  , que  la  régularité  , la  folidité  & la 
perfeélion  avec  lesquelles  ces  travaux  ont  été  terminés , font  une  indem- 
nité fuffifante  du  foible  excédant  qu’ils  ont  pu  coûter  de  plus , ayant 
été  exécutés  à la  journée. 

Exèdres. 

Dans  la  dépenfe  qu’a  occafionnée  la  conftruétion  des  deux  exèdres 
eûcompnfe:,  ainfi  que  nous  l’avons  remarqué  au  chapitre  précédent  % 
celle  de  la  marbrerie  employée  au  revêtement  de  trente  pi'édeflaux  qui 
ont  été  élevés  & couverts  pendant  l’an  6.  Les  frais  de  conftrudion  des 
exèdres  n’auroient  pas  épuifé  la  fomme  de  33,000  francs;,  qui  y avoient 
été  affeélés  par  la  loi  ; mais  les  ouvrages  considérables  en  matbrerie  qui 
y ont  été  annexés  , ont  fait  monter  la  d4pe  nfe  beaucoup  plus  haut.  Il 
a été  donné  en  à-compte , pendant  l’an  6 , peur  ces  objets , 32,c38  fr.  ; 
rnais  il  relie  encore  des  fommes  allez  oonfidérables  à acquitter  dans 
l’année  courante  , les  états  qui  confiaient  ces  différeras  ouvrages  n’ayant 
pas  encore  été  fournis  en  entier. 

Conjlruclion  du  poiit- tournant  , perriers  & fentines. 

Il  nous  relie  très- peu  de  chofes  à ajouter  à ce  que  nous  avons  dit  au 
chapitre  de  la  restauration  des  murs  Au  jardin  , fur  la-  conflrqûion  du 
pont-tournant» 

La  commilïion  s’étant  décidée  , par  les  motifs  que  nous  avons  déjà 
énoncés,  à faire  procéder  par  économie  â la  conflruftion  de  ce  pont, 
par  fon  arrêté  du  z5  germinal  dernier  , en  confia  l’exécution  au  citoyen 
Lalfer,  entrepreneur  de  bâtimens,  en  fe  chargeant  de  payer  le  prix 
d’apjès  les  mémoires  des  travaux  qu’il  auroit  fournis , & après  U véri- 
fication defdits  mémoires. 

Le  citoyen  LalTer  a perçu  en  l’an  6 un  .à -compte  de  12,o5i  fr. 
Il  lui  a,  été  payé  d’autres  à- comptes  : en  l’an  7 : mais  cette  conllruétion 
n’eft  pas  encore  terminée;  &,  d’après  l’évaluation  approximative  de 
l’architédle  du  Gonfeil  , elle  excédera  la  fomme  de  24,000  fr.  qui 
y avoir  été  affeélée  par  la  loi  du  22  frimaire. 
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Obfervations  générales. 

Après  avoir  parcouru  les  divers  chapitres  qui  nous  ont  paru  mériter 
quelques  développemens , nous  allons  ajouter  quelques  obfervations  qui 
-peuvent  conduire  à une  parfaite  intelligence  du  compte  en  général. 

Une  première  obfervation  effentielle , c’eft  que  le  compte  rendu  par 
la  commiflion  comprend  la  dépenfe  de  l’an  6 en  entier  pour  tous  les 
objets  de  dépenfe  fixe,  tels  que  l’indemnité  des  repréfentans  du  peuple, 
l'indemnité  du  coutre-feing , les  frais  de  voyage,  les  appointemens  des 
fecrétaires-rédaâeurs , meffagers  d’état  , huifliers  Se  autres  employés. 

Mais  à l’égard  de  tous  les  autres  articles  de  dépenfe  qui  ne  font 
fixés  par  aucune  loi , & qui,  par  leur  nature,  ne  peuvent  être  évalués 
d'avance  à une  fomme  certaine  & invariable , le  compte  ne  préfente  pas 
la  totalité  de  la  dépenfe  de  l’an  6 , mais  celle  feulement  qui  a été 
ordonnancée  Sc  effectuée  pendant  l’année.  .A  iilfi  il  reftera  des  fommes 
à acquitter  en  l’an  7 pour  des  travaux  exécutés  en  l’an  6,  ôc  qui  font 
par  conféquent  partie  de  la  dépenfe  de  l’an  6 , comme  nous  l’avons 
remarqué  en  plufieurs  endroits  des  chapitres  précédera. 

Outre  la  recette  générale  réfuitante  des  fommes  affermées  par  la  loi 
aux  dépenfes  du  Confeil , il  y a quelques  articles  de  recette  d’une 
nature  différente  , qui  font  portés  dans  le  compte  feulement  pour  mé- 
moire , tels  que  le  prix  provenant  de  la  coupe  des  bois  du  jardin, 
de  l’adjudication  des  chaifes , les  fommes  payées  par  les  repréfentans 
du  peuple  pour  prix  des  médailles  de  i’an  5 , & la  valeur  de  la  bougie 
tirée  des  magafins  du  Confeil.  Cette  recette  particulière  entre  en  com- 
penfation  de  la  dépenfe  générale.  A • ' 

La  balance  de  la  recette  ôc  de  la  dépenfe  générale  préfente  -un 
excédant  dans  le  montant  des  crédits  .ouverts  par  les  différentes  lois  au 
Confeil  des  Anciens , ou  dans  la  recette  fur  la  dépenfe.. 

Mais  en  parcourant  les  divers  chapitres  du  compte  en  détail,  on 
remarquera  que,  fur  plufieurs  objets , Sc  généralement  fur  tous  ceux 
dont  la  dépenfe  , n’étant  fixée  par  aucune  loi,  eft  variable  par  fa  nature, 
la  dépenfe  efftéhiée  excède  le  montant  qui  y avoic  été-affeélé  par  la 
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loi  du  22  frimaire.  On  pourvoit  à cet  excédant  de  dépenfe,  ainfi  ou  au* 
frais  pour  objets  imprévus  & aux  «ternes,  payées  pour  une  paître  de 
l’arriéré  de  i’an  4 & de  iWïâ  au  moyen  de  l'incomplet.  1 a loi  du 
22  frimaire  elle-même  y autorifoit  pour  les  dépenfes  arriérées  & im- 

Nous  Tentons  bien  que  pour  une  plus  grande  régulante  dans  a 
tabilité  , il  ne  faudrait  pas  qu’une  fomme  affectée  à un  objet  ce  depen  e 
fût  diftraite  pour  être  employée  à une  dépenfe  de  nature  d.vetfo.  Mais 
réflechilfez,  repréfentans  du  peuple,  qu’il  eft  impoffible  de  fuivre  cet 
ordre  rigoureux  dans  les  dépenfes  qui  ne  font  pas  fixes  & mvanables. 
On  ne  peur  pas  proportionner  exactement  les  crédits  aux  depemes 
inconnues  ; auffî  les  crédits  ouverts  par  les  lois  pour  les  depenfes.de  cette 
efpèce  ne  font  fixés  que  par  approximation,  &,  certes,  vous  ne  vou- 
driez pas  qu’une  partie  quelconque  du  fervice  du  Confeil  fut  en  fou  - 
france  par' lïnfuffifance  des  fonds  qui  auraient  été  deftinés  à un  objet, 
lorfque  l’on  peut  y fupplécr  au  moyen  des  fonds  affrètes  a un  autre. 

On  trouvera  peut-être  que  l’on  a pouffé  trop  loin  en  l’an  6 les  tra- 
vaux relatifs  aux  réparations  & à l’embelîifîèment  du  jardin,  & que  l’on 
a par  conféquent  excédé  beaucoup  trop  le  montant  des  femmes  qui 
avoient  été  fixées  pour  cette  nature  de  dépenfe.  Nous  conviendrons  que 
vos  commiffaires  infpe&eurs  fe  font  peut-être  laiffés  un  peu  trop  eïnpor- 
ter  par  le  defir  de  voir  les  embelliflcmens  de  ce  jardin  approcher  du 
perfectionnement  quils  pouvoient  atteindre  j mais  affuremenc  chaque 
membre  du  Confeil  a partagé  ce  d-efir  avec  eux , & je  penfe  que  vous 
ne  leur  faurez  pas  mauvais  gré  des  foins  qu’ils  ont  donnés  & de  l’etn- 
preffement  qu’ils  ont  mis  à la  confedion  de  ces  ouvrages.  Tous  ces 
travaux  étoient  indifpenfables  j on  ne  pouvoir  tout  au  plus  quen  ren- 
voyer l’exécution  d’une  année  à 1 autre  ; on  n a fait  qu  accélérer  ce  que 
l’on  pouvoir  rigoureufement  différer  : on  a terminé  en  l’an  6 ce  qui 
devoir  indifpenfablement  entrer  dans  les  travaux  de  l’année  fuivante  ; 
on  n’a  par  conféquent  fait  qu’augmenter  la  dépenfe  d’une  année  pour  la 
diminuer  dans  une  autre. 

Rapport  de  Pompeù  & 
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Telles  étolent , citoyens  reptéfentans , les  explications  dont  votre 
cornmifïïon  a jugé  convenable  de  faire  précéder  le  compte  qu’elle  va 
vous  préfenter.  Elle  fe  flatte  qu’après  que  vous  l’aurez  examiné,  vous 
ne  lui  refuferez  pas  votre  approbation. 

Âu  furplus  j s’il  s’étoit  glifle  quelque  irrégularité  dans  fes  opérations - 
adminiflradves  , fouvenez-vous  repréfenrans  du  peuple,  qiu  la  volonté 
du  Confeil  ne  s’eft  jamais  prononcée  à cet  égard  : aucun  réglement  n’a 
jufqu’à  préfent  dirigé  la  marche  de  l’adminidration  de  vos  commi flaires 
infpe&eurs  5 chaque  commiflion  n’a  eu  d’autre  guide  que  le  zèle  des 
membres  dont  elle  étoit  compcfée , leur  raifon  & leurs  connoiflances 
bidividiielles.  C’eft  un-  motif  de  plus  pour  vous  déterminer  à vous  oc- 
cuper d’un  réglement  qui  fixe  invariablement  le  mode  de  votre  admi- 
niflrarion. 

Votre  commiflion  m’a  chargé  de  vous  exprimer  fini  vœu  formel 
pour  que  la  commiflion  qui  a été  nommée  à cet  effet  préfente  au  plutôt 
fon  travail. 

Le  premier  rapport  par  elle  fait  ayant  propofé  la  fuppreflîon  de  la 
commiflion  des  infpeéteurs  , les  moyens  qn’il  indiquoit  pour  régalarifer 
la  marche  de  l’adminiflration  ne  peuvent  plus  fervir  de  bafe  à ce  nou- 
veau travail.  Aufli , la  fuppreflîon  propofée  ayant  été  écartée  par  le 
Confeil  comme  contraire  à une  loi  organique  de  la  conftitudon , celle 
du  28  fruétidor  an  4 j Ie  furplus  de  la  motion  d’ordre  de  notre  col- 
lègue Pilaftre  fut  renvoyé  à la  même  commiflion  pour  préfenter  un  projet 
de  réglement. 

Vous  fentez,  repvéfentans  du  peuple , combien  il  efl  inftant  que  cette 
commiflion  remphlfe  fa  tâche.  Ce  11’efl:  que  par  ce  moyen  que  vous 
pouvez  imprimer  dans  la  marche  de  votre  admin'îlîration  un  ordre  fixe 
& invariable , & faire  difpuroître  le  vague  êc  les  incertitudes  qui  ont 
exiflé  jufqu’à  ce  moment.- 
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P T E G 

DES  DÉPENSES 


A L 


DU  CONSEIL  DES  ANCIENS. 

’ • /‘..TV'  ....  - . ‘ \ _ -*  ' 

ORDONNÉES  PAR  LA  COMMISSION  DES  INSPECTEURS, 

Depuis  le  premier  vendémiaire  an  6 ? jusqu’au  premier  vendémiaire 
an  7 de  la  République  française  3 sur  les  différens  crédits  qui 
lui  ont  été  ouverts. 


PREMIÈRE  PARTIE. 

Sommes  mises  à la  disposition  de  la  commission  des  Inspecteurs  , en  venu 

de  différentes  lois. 

Montas  t 
des 

crédits. 


i°.  Par  la  loi  du  5 frimaire  an  6,  pour  Pindemnité  du  contre -seing , ...  . . . 220,000 

> V. 

2°.  Par  la  loi  du  22  frimaire,  pour  l’acquit  des  dépenses  ordinaires  et  extraordi- 
naires,   2,543,092 

3°.  Par  la  loi  du  2 prairial,  pour  parfaire  la  dépense  du  costume i5o ,000 


000 


4°.  Par  la  loi  du  16  prairial,  pour  le  paiement  des  frais  de  voyage  des  députés  dont 

les  élections  ont  été  déclarées  n allés  par  la  loi  du  22  floréal  ^ . 2 5. 

5°.  Par  la  loi  du  19  thermidor,  pour  frais  de  logement,  (Je  bureau  , et  entre- 

tretien  de  costume  des  représentai  du  peuple, « . 1 00,000 


OTAI 


1,268,592 


Le  montant  des  crédits  ouverts  pour  les  dépenses  de  l’an  6 , est  de  0,263,592  francs. 


S ' 


£ ■ • , 

r 
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CRÉDIT 

! 

~\ 

ouvert 
pour  chaque 

1 

DÉPENSE. 

OBSERVATIONS.  i 

CHAPITRE  II. 

i 

DÉPENSE. 

■ | 

Indemnités  des s rtprésentans. 

Ï 

Crédit  ouvert  pour  le  nombre  calculé  au 

j 

' complet 1 

2,010,000 

Dépense. 

1 

Mois  de  vendémiaire  , i85 

, 

' — - î 

membres, 123,960 

— de  brumaire  , pour  pa- 

| reil  nombre, 123,732*65 

— de  frimaire,  184  • * . 122,810*93 

j, 

— de  nivo.-.e,  182,  . . . 121,04° 

* 

— de  pluiiose,  idem  , . . 121,940 

— de  ventôse,  idem ,.  . . 121,9.4° 

I — de  germinal,  idem , . 121,94 O 

v 

8 — de  floréal , idem , . . . 121,94° 

~ 

| — -de  prairisl  r 21  i , . . . 138,891*99  j 

| * 

\ 

I — de  messidor,  2.3,  . . . i 42,263* 33  j 

6[ — de  thermidor,  idem , . 142, 553*66 
!! — de  fiuctidor,  214,  • • • 142,960 
j Complément  de  i,4°°  f'*  * 

i,8o5,56o*7i' 

i payé  à i83  membres,  j 

dont  plusieurs  mandats  i 

' 

incomplets, 254,8c2*83  I 

1 

Au  citoyen  Annecy,  rap- 

' 

pel  du  4 pluviôse  au  pre- 

. V I 

mier  prairial , 2,553 

Au  citoyen  Barçt , coin-  l 

1 

plément  du  mois  germi- 

1 

nal,  . . * 3o2*66  j 

. 

i 

Air  citoyen  Garat,  rappel 

. y.  > I 

dn  i3  messidor  au  pre- 
mier fructidor,  ....  1,049*66  1 

* 

Le  crédit  est  de  . . . 2,010,000 

''  ■■  , ■ * ' - 

La  dépensé,  de  . . . i,8o5, 660*71 

' | 

La  recette  c-xcède  la 

) 

dépense  de  . . . . 204,439*29 

| 

✓ '4 

- 

8 

1 

2,010,000 

1 ,805,560*71 

j 

I 
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Report.  ......... 

CHAPITRE  III. 

Frais  de  voyage. 

Crédit  ouvert ._ 

Dépeiise. 

Pour  60  membres  sortis  le 

premier  prairial  an  6,.  3 g,  949  -5o 

Pour  79  membres  rentrés , 38, 701.50 

A la  veuve  du  représen- 
tant Musurd , pour  re- 
tour dans  ses  foyers,  . 4°°  •'  • 


CREDIT 
ouvert 
pour  chaque 

DÉPENSE. 


3,010,000 


100,000 


Le  crédit  est  de  . 
La  dépense,  de  . 


.1 00,000 
79,061 


Dépense  en  moins  . . 20,989 


CHAPITRE  IV. 

Traitemeiis  des  secrétaires-rédacteurs  , 
messagers  et  huissiers. 


Crédit  ouvert  . . . 
Dépense  ..... 

Le  crédit  de  . . . 
La  dépense  de  . . 

Dépense  en  moins  . 


46,000 
45,333 • 36 


666  » 64 


CHAPITRE  V. 

Appointemens  des  employés. 

Crédit  ouvert  . ^ . 

Dépense. 

Montant  de^  appointemens 

pour  l’année 82,296.59 

Habillement  des  garcbns  de 
bureaux  , cochers,  et  au- 
tres personnes  attachées 
au  Conseil, 5, 846. 3 1 


46,000 


68,60: 


DEPENSE. 


1,805,560.71 


79,061 


45,333.36 


88,142.90 


2,224?602  2,018,097.97 


OBSERVATIONS. 


En  exécution  de  la  loi 
du  premier  prairial  an 
5. 


Cette  dépense  étant  in- 
variable, ne  devroit 
présenter  aucune  dif- 
férence ; mais  elle 
—est  moindre  en  raison 
d’une  place  d’huissier 
qui  a vaqué  pendant 
quatre  mois. 
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Report . 


CREDIT 
ouvert 
pour  chaque 

DÛ  CENSE. 


Le  crédit  est  de  . . . 3,ooo 

La  dépense  de  . . . . 3,160*70 


La  dépense  excède  de 


1 6a*  70 


3,265,602 


CHAPITRE  IX. 

Entretien  annuel  des  lâtimens.  v 

Crédit  ouverte 

' - 1 

Dépense. 


2,5,000 


1 5,935*46 

Charpente , . . . . . 

• . 

4,967*87 

Menuiserie, 

9,604*67 

Serrurerie  

. . 

7,006 • 33 

Vitrerie, 

, , 

1,010.20 

Pavé 

5,090  * 57 

Vidange,  entretien 
égouts , etc , ...  . 

des 

1,770*87 

Le  crédit  est  de  . 

• . 

25,000 

La  dépense  de  . 

• • 

46,018*  97 

La  dépense  excède-  de  2 1 ,0 1 8 • 97 


00,090 


CHAPITRE  X. 

Entretien  annuel  du  jardin. 

Crédit  ouvert 

Dépense. 

Terrasse  , plantation  et  au- 
tres objets, 12,908*80  ' 

Culture  des  parterres  et  de 

la  pépinière, 3,323*98 

Culture  des  orangers,  . . 5,749*53 

Transport  et  service  des 

voitures, 1,419*25 

A divers  entrepreneurs  et 

fournisseurs, 6,176*29 

Restauration  des  statues,  et 

entretien^ 10,800  J 2,820,692 


DEPENSE. 


2,0-4,512*71 


OBSERVATIONS. 


46,018*97 


Cet  excédent  est  si  peu 
sensible  qu’il  ne  de- 
mande aucune  obser- 
vation. 


40,077* 85 


2,1 60,909*53 


y 


fcj 

CRÉDIT 

• 

; 

x 

ouvert 
pour  chaque 

DÉPENSE. 

DÉPENSE. 

OBSERVATIONS. 

Report.  . . 

2,320,692 

2,160,909.53 

Le  crédit  est  de  . . . 
La  dépense  de  . . , . 

30,090 

40,377.-85 

- - 

La  dépense  excède  de 

105287.85 

’ 

. CHAPITRE 

Voitures. 

X I. 

• 

$ 

Crédit  ouvert  . . . , 

6,100 

_ 

. Dépense. 

Nourriture  des  chevaux , 
entretien  des  écuries , . 
Entretien  des  voitures  , . . 

5,2i3.i8  1 
2,527.25  . 

7,740.43 

:: 

C 

Le  crédit  est  de  . . . 
La.  dépense  de.  . . . 

6,100 

7,740.43 

La  dépense  excède  de 

1 ,640*48 

Il  est  impossible  de  cal- 
culer cette  dépense, 
d’une  manière  inva- 
riable. 

C PI  A P I T R E 

X I I. 

Rois  de  chauffage. 

- ' , ; ’ ! 

Crédit  ouvert  . » . . 

3,ooo 

Dépense. 

Six  cents  stères  de  bois , 
y compris  sciage  et  ser- 
rage   

Plus,  pour  sciage  de  bois 
qui  restoit  de  l’an  5,  . 

6,460 

799. 5o 



7,259 .5o 

/ ' 

Crédit 

Dépense 

3,ooo 

7,259.50 

) 

# 

La  dépense  excède  de 

4,259  *5o 

' - ' 

■4  ' ■; 

; 

- 

2,329,792 

2, 1 75, 909. 46 

B~ajjjjorc  par  Tompeï. 


A P I T R E XIII. 
Illumination  intérieure  et  extérieure. 

•a  . , 

dit  ouvert  , ..  . 

Dépense. 

■ m . 

1 7 1 mÿriag  ram  mes  de 
cliandelle  ^ .....  . 

Entretien  des  réverbères  ÿ 

Le  crédit  est  de  . . . 

La  dépense  de . . . . 


2,55o 

3,094*25  i 

5,5oo 

5,644-25 


5,5oo 


La  dépense  excède  de 


1 44  * 


5,644* 


2,181,553.71 


Le  service  de  lblinmina- 
tionde  deux  riioisu’é- 
tant  pas  acquitté,  la 
dépense  pourra  excé- 
der de  2,coo  francs 
pour  l’année-  On  avoit 
calculé  sur  les  liuiles 
restantes  de  l’an  5 , 


mais  elles  n’ont  fourni 
au  service  que  jus- 
qu’au mois  de  floréal. 


RECAPITULATION. 

La  SQnnne  déterminée  par  la  loi  du  22  frimaire  pour  les 

dépenses  ordinaires  estr  de . 2,335,292 

La  dépense  de  ....  2, 181, 553  *71- 


Le  montant-  des  crédits  excède  la  dépense  tic  . ....  1 53, 728*29 
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| 

SECOND 

E S E 

C T I 0 

N.  ' | 

Dépenses  extraordinaires •. 

| 

CHAPITRE  PREMIE  R. 

\ 

Costume  des  représentons  , secrétaires-rédacteurs  , messagers  et  huissiers.  y j 

1 

CRÉDIT 

' 

' y ' ..  - • 

ouvert 
pour  chaque 

DÉPENSE. 

. 

OBSERVATIONS.  ] 

DÉPENSE. 

. 

- 

Crédit  ouvert,  iQ 8^,500  1 

20. par  la  loi  du  2 prairial,  i5o,ooo  1 

La  dépense  générale  est  de 

Le  crédit  ést  de  . . . 287, 5oo 

La  dépense  de  . . . . 342)4 01-20 

' 

’ 237,50O 

342,4°  1 *2° 

Le  crédit  fixe  est  de  la  | 
somme  portée  ci-cou-  f 
tre  , niais  on  é toit  au- 
torisé'. à prendre  sur* 
l’incomplet , par  la 
loi  du  °4  ventôse. 

La  dépense  excède  de  104,901- 20 

(Voyez  le  rapport.) 

CHAPITRE  II. 

Achat  de  voitures  et  chevaux. 

■ 

Crédit  ouvert' 

CHAPITRE  III. 

4,000 

Cet  article  reste  en  re- 
cette , n’y  ayant  point 
eu  d’achat  de  cegenre. 

Horloge  du  pavillon  de  l’Unité. 

Crédit  ouvert y. 

6,000 

5,000 

Le  crédit  est  de  . . . 6,000 

La  dépense  de  . . . 5, 000 

' I 

Dépense  en  moins  . . . r,ooo 

| 

CHAPITRE  IV. 

Y - 1 

Table  analytique  des  procès  verbaux 

'y  - - - ' 

1 

B Crédit  ouvert ... 

| Payé  au  citoyen  Camus  pour  les  deux 
1 premiers  tiers 

4,000 

2,666*66 

4#  . J 



a5i  ,5oo 

350,067 -86 

! 

1 

V ‘ . . - 


( 23  ) 

- ' 

1 ' ■ ' t r 

CRÉDIT 

- 

J ’ 

ouvert 
pour  chaque 

ni  CENSE. 

DÉPENSE. 

OBSERVATIONS. 

I Report 

1 . ' 
fj  Le  .crefl.it  est  Je  . . . 4)000 

La  dépense  Je  . . . . 2,666*66 

25*1, 5oo 

350,067.86 

' 

Dépense  en  moins  . . i ,333  • 34 

> ' 

CHAPITRE  V. 

' 

- 

j Réparation  des  bâtimens  soies  la  salle. 

' 

1 

V. 

Crédit  ouvert  

! Dépense  

Le  crédit  est  de  . . r 12^000 

La  dépense  de  . . . . 1 5,354* 8o 

12,000 

i5, 354*8o 

On  a compris  dans  cette 
dépense  l’étàblisse  - 
ment  du  vestiaire  des 
représentai  du  peu- 
ple. 

La  dépense  excède  de  3^354*80 

: < 

CHAPITRE  VI. 

/ 

Pour  commencer  le  rétablissement  de  la 
salle  du  pavillon  de  l’Unité. 

•.  * "■  k ' 

Crédit  ouvert 

CHAPITRE  VII. 

6,000 

Voyez  le  rapport,  au 
chapitre  Entretien  an- 
nuel des  bâtimens. 

*- 

Agrandissement  de  la  bibliothèque. 

6 

v ‘ ' X ' 

Crédit  ouvert 

CHAPITRE  VIII. 

1,800 

i 

. 

Il  n’a  été  fait  encore  au- 
cune dépense  pour  cet 
objet. 

Réparation  des  murs  du  jardin  et  pié- 
destaux. 

■ 

* 

Crédit  ouvert 

Dépense  en  à-compte 

Le  crédit  est  de  * . . 3o,ooo 

La  dépense  de  . . • • 475°°°, 

3o,ooo 

— ••  « * • 

47,000 

. . 

...  ■■ 

Là  dépense  excède  de  17,000 

, ; - . a - 

_ 

- 

. 

, 

. ■ 

, 

I 

. 

3o 1 ,3co 

412,422*66 

- 

. V • 1 

1 

- : 


- 


- • * 


’aemwv'zznr 


- 
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1 

\ 

CRÉDIT 

il 

\ 

• 

ouvert 
pour  chaque 

DÉPENSE. 

OBSERVATIONS.  J 

D BSE NSE. 

! 

Report .... 

3oi,3oo 

412,422 «66 

■ 1 1 ; 

CHAPITRE 

I X. 

Eoccdres. 

Crédit  ouvert  pour  les  deux  çxèdres  . . 
Dépense , y compris  les  autres  piédes- 
taux   . . . . 

Le  crédit  est  de  . . . 33,000 

La  dépense  de  . . . 02,o38-ix 

33,000 

32,b38.ii 

fOn  observe  que  les  mé- 
i moires  ne  sont  pas  ré-' 

1 glés  , et  que  J a * dé- 
, pense  n’est  qu’en  à- 
| cortipte  sur  les  deux 
^ objets. 

'Dépense  en  moins  . . 

961 -89 

/ 

C H A P I TR  E 

X. 

Construction  du  pont-tournant. 

! 

Crédit  ouvert 

Dépense  en  à-compte  . . . 

24,000 

12,05l 

Le  crédit  est  de  . . . 
La  dépense  de  . . . . 

24,000 

12,o5l 

' : A , . ' ' 

Dépense  en  moins  . . 

1 1 5949 

| 

CHAPITRE  XI. 

Dépenses  imprévues. 

Dépense. 

Fêtes  nationales  . . . . 9,944*61  ' 

• « • « • 0 J 

'La  loi  du  22  frimaire  1 

1 n’a  déterminé  aucune 
somme  pour  les  dé- 
penses imprévues, mais 
elle  autorisoit  à pren- 
dre ces  sortes  de  dépen- 
ses sur  l’incomplet. 

Gratification  et  menues  dé- 
penses   

Médailles  de  cuivre  des  se- 
crétaires-rédacteurs, mes- 
sagers et  huissiers  , et 
soldes  des  anciennes  . . 
Au  citoyen  Bertin , dont 
la  femme  fut  écrasée  par 
la  chute  d’un  maronnier. 

Au  payeur  de  la  trésorerie 
chargé  du  paiement  des 
indemnités  des  représen- 
tans 

781 *2 5 

2,483.83  \ 

1,200 

! 

15,009-69 

vl 

'L’article  gratification 
comprend  de  petites 
sommes  données  aux  j 
ouvriers  pour  des  tra- 
vaux extraordinaires. 

Cette  dépense  est  auto-  | 
risée  par  une  loi  du 

27  frimaire  an  -6. 

600 

358, 3oo  | 

471 ,521  .46 

-•.'Rjscasss ffiajwæÆKssç’E 

.. 
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Report.  ...  V ....  . 

CHAPITRE  XII. 

Frais  de  voyage  des  députés  dont  les 
élections  ont  ete  déclarées  nulles  par 
la  loi  du  22  floréal. 


Crédit  ouvert  ........... 

Dépense  . . 

Le"  crédit  est  de  . . . 25,0 oo 
La  dépense  de  . . . . 8,922.50 


CREDIT 
ouvert 
pour  chaque 

DÉPENSE. 


358, 3oo 


25,000 


La  dépense  est  moins 

de 16,077.50 


Totaux  généraux 


DEPENSE. 


OBSERVATIONS. 


.471,521 .46 


8,922*50 


383, 3oo  43o,443 '96 


RECAPITULATION. 


Le  montant  des  crédits  est  de 383, 3oo 

La  dépense  générale  de 480,443*96 


La  dépense  excède  le  crédit  de  . . . . 


97,143.96 


Mais  comme  on  dort  porter  en  reprise  l’excédent  du 
crédit  sur  les  dépenses  Ordinaires,  qui  est  de  la 

somme  de . i53,638-29 

Et  que  l’excédent  de  la  dépense  extraordinaire  n’est  que 

de .^  . . . . 97,743*96 


Les  crédits  éxcèdent  la  dépense  générale  de 56,494*33 


L’excédent  général  des  'Crédits  sur  la  dépense  est  de  cinquante  - six 
mille  quatre  cent  quatre-vingt-quatorze  francs  trente-trois  centimes. 
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TROISIÈME  PARTIE. 

Indemnités  pour  frais  de  logement , cZe  bureau  et  de  costume. 


Crédit  ouvert  par  la  loi  du  29  tliermidor, 


Dépense. 

Mois  de  prairial  et  messi- 


138,919 


dor . . 1- 

Mois  de  thermidor  et  fruc- 
tidor   i4o,645 

Le  crédit  est  de  . • • 3oo,ooo 
La  dépense  de  . • • • 279,565 


CREDIT 
ouvert 
pour  cl  13. que 

DÉFENSE. 


DEPENSE. 


100,000 


* 


La  dépense  est  en 

moins  de  . . . . . 5o,435 


Totaux 


*79r 


565 


33o,coo 


ro,565 


OBSERVATIONS. 


BALANCE  GENERALE. 


Le  montant  des  crédits  ouverts  est  de  . . 4 .......  • 

La  dépense  est  de,  i°.  indemnité  du  contre-seing ».  220,000 

20.  Dépenses  ordinaires . 2, 181, 553*71 

3°.  Dépenses  extraordinaires . . 

4°.  Indemnités  pour  frais  de  logement  ............  279,565 


Total  général 3,161,562-67 

Sur  quoi  il  faut  déduire,  pour  recettes  particulières  versées  dans 
la  caisse  du  Conseil , provenantes  de  différens  objets  dont  le 
tableau.est  ci-contre 17,333-58 


-Total  u t t e c t i p • - - ..3,144,229-09 

Les  crédits  excèdent  la  dépense  de  . . 


268,592 


3,i  44)229 -09 


124,362-91 


Il  résulte  du  présent  compte  qu’au  premier  vendémiaire  an  7 la  dépense  générale  étoit  de 
trois  millions  cent  quarante  quatre  mille  _ deux  cent  vingt-neuf  francs  neuf  centimes,  ce  qui 
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laissoit  en  reprise  à ladite  époque,  déduction,  faite  des  sommes  versées  dans  la  caisse  pour 
recette  particulière,  la  somme  dé  cent  vingt-quatre  mille  trois  cent  soixante-deux  francs 
quatre-vingt-onze  centime®. 

'Tableau  dès  recettes  particulières  tombant  cl  la  décharge  de  la  dépense 


générale. 


N O M S ■ 

DES  H.ER.  SONNES 

qui  ont  versé. 


Cit.  Houdiard 

Cit..  Couder,  pour  solde 

de  Pan  5 

Id.  , à compte  sur  Pan  6 
Objets  sortis  du  magasin 
Id. , pour  bougie  dis  tri  - 
bues. aux  représentans 
Médailles,  coupons  de 
draps,  franges,  etc. 


Adjudication 

du 

bois. 


Location 

des 

chaises. 


î ,902 


i,93: 


2,407-75 
4,092.  1 2 


M99  *87 


Médailles  , 
costumes 
et  autres. 


Totaux. 


i,932 
} 6,499-87 


1,552-38 
5,096  \ 8,901-71 

2,253-33 


OBSERVATIONS. 


L’adjudication  est 
de  5,ooo  fr. 

L’adjudication  est 
de  6,8oo  fr. 


8,901-71  17,333-58 


Je  soussigné,  contrôleur  des  dépenses  du  Conseil  des  Anciens,  certifie  le  présent  compte, 
montant  en  recette  à ia  somme'  de  trois  millions  deux  cent  soixante  - huit  mille  cinq  cent 
quatre-vingt-douze  francs,  et  en  dépense  à celle  de  trôis  millions  cent  quarante-quatre  mille 
deux  cent  vingt-neuf  francs  neuf  centimes,  véritable  et  conforme  aux  pièces  justificatives. 


Paris,  ce  4 brumaire  an  7 de  la  République, 


Signé , Pareil 


Vérifié  et  arrêté  par  nous,  membres  de  la  commission  des  inspecteurs  du  Conseil  des 
Anciens  , pour  être  imprimé  et  distribué  , conformément  à l’arrêté  du  Conseil  du  12  nivôse  an  4- 

Paris,  ce  4 brumaire  an  7 de  la  République  française. 

Signé , DECOMB  ERO  USSE  , président  ; Pojipéi  , Cornudet  , 

Bourdon  (de  l’Orne)  et  Le  Paige  , secrétaire . * 


A PARIS,  RE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


